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intégrant la protection de l’environnement
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Chers amis,

2012, année européenne de l'eau, année internationale des énergies durables. 
Quel est le bilan de toutes ces années, chaque fois dédiées à un thème diffé-
rent!? En fait, 2012 fut surtout l'année d'une crise, qui est devenue 'La' crise, 
et menace de s’installer, elle, durablement. ‘Krisis’ en grec, signifie aussi dis-
cernement. En ces temps difficiles, nous nous sommes efforcés d'utiliser le nô-
tre pour assurer une gestion réfléchie à notre fondation. 

D'abord en analysant nos choix. Celui, fondamental, de mener toutes nos ac-
tions dans les pays en développement, là où se trouvent à l'évidence les be-
soins les plus fondamentaux. Nous sommes aussi convaincus que lorsque nous 
travaillons à améliorer - par un accès à l’eau et à l’assainissement, à des 
pratiques durables d’agriculture - les conditions de vie des populations les 
plus démunies en Afrique, en Asie et dans certains pays d'Amérique Latine 
, nous luttons, avec les moyens qui sont les nôtres, contre l'immigration du 
désespoir, contre la délocalisation des usines en France. Tout est lié...

La destruction de l'environnement provoque aussi une destruction des ressources de ces mêmes popula-
tions, et exerce un effet global sur les changements climatiques qui nous concernent tous. Tout est lié…
Rappelons aussi que tous les projets de la Fondation Ensemble comportent une composante forte, fondée 
sur l'entrepreneuriat, et qui est transversale à tous nos secteurs et pays d'intervention.

Réaffirmer nos choix, les clarifier vis-à-vis de nos partenaires pour obtenir des projets encore mieux 
conçus qui atteindront plus sûrement leurs objectifs. Et affiner nos outils de sélection et de suivi pour 
mener à bien nos programmes avec un maximum d'efficience. En mesurer les impacts autant que possible.

Avec cette même volonté de créer du lien que symbolise le nom de notre fondation, je suis allée à la ren-
contre d'autres philanthropes, d'autres fondations partageant nos centres d'intérêt, pour leur proposer 
de nous rejoindre, mettant à leur disposition, sans aucun frais, l'outil rigoureux de sélection et de 
suivi que nous avons créé. Il a fait ses preuves puisqu'il nous a permis de valider 181 projets en 8 ans, 
avec un investissement, en fonds propres, de 18,3 Millions !. Mon seul objectif : remplir plus largement la 
mission de philanthropie à laquelle est dédiée la Fondation Ensemble. Tant de projets nous parviennent et si 
peu sont élus!

Un proverbe chinois affirme que 'si les hommes travaillent ensemble, ils peuvent changer les montagnes 
en or'. Nous ne voulons pas changer la montagne en or, car nous savons tous aujourd'hui que la mon-
tagne, comme notre planète et les êtres vivants qu'elle porte, EST le trésor. Pour le protéger, il faut 
des moyens. Joignons donc nos forces, nos expériences, nos talents et protégeons-le... Ensemble.

Jacqueline Délia Brémond
Vice Présidente exécutive

3

Le mot des fondateurs



La Fondation Ensemble en mouvement
6 secteurs d’intervention, tous placés sous le signe du Développement Durable
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Fonds Programmes
100 000 à 200 000 ! - durée : 2 à 4 ans
6 pays d’intervention : Bénin, Mozambique, Equateur, Pérou, Cambodge, Laos.

7 projets ont été sélectionnés en 2012 et ont tous abouti à des conventions signées (contre 10 sélectionnés en 2011, 
mais 8 conventions signées), pour un engagement final de 1 025 K! (1 266 K! en 2011), en cofinancement de budgets 
globaux de 6 519 K!.
La sélection de ces projets porte à 30 le nombre de programmes en cours à fin 2012, soutenus par la Fondation dans 
le cadre du Fonds Programmes.

La répartition sectorielle de ces programmes, en fonds engagés, à fin 2012 est la suivante":

Les projets Eau et Assainissement représentent tou-
jours la majorité du portefeuille, mais sont moins nom-
breux que l’année précédente (61% à fin 2011). Cette ten-
dance se confirme d’année en année avec un rééquilibrage des 
engagements des projets d’Eau et d’Assainissement vers les 
autres secteurs d’intervention pour trois raison principales :
● De plus en plus d’organisations sont en mesure de proposer 
des projets de qualité qui combinent d’une manière délibérée 
et construite le développement et la protection de l’environ-
nement, quel que soit le secteur d’intervention. Quelques an-
nées auparavant, le savoir-faire des ONG s’exerçait plus facile-
ment dans les domaines de l’Eau et de l’Assainissement.

● Aujourd’hui, peu d’organisations proposent des projets Eau et Assainissement de qualité selon les axes privilégiés depuis quelques 
années par la Fondation Ensemble, à savoir une approche globale de la Gestion de l’Eau (Gestion Intégrée de la Ressource en Eau) 
et/ou une approche de l’Assainissement qui valorise les résidus comme des matières premières (fertilisants, micro-irrigation,…) 
plutôt que comme des déchets.
● Enfin, depuis 4 ans, la Fondation privilégie des projets qui comportent une approche entrepreneuriale. Ce n’est pas incompatible 
avec le secteur de l’Eau et de l’Assainissement, et la Fondation soutient de nombreuses initiatives en ce sens, mais cela s’y prête moins 
qu’avec des projets d’Agriculture Durable ou d’Energies Renouvelables par exemple.

La répartition de ces projets par continent d’intervention, en fonds engagés, est la suivante":

L’Afrique demeure le principal continent d’intervention, même s’il est en diminution par 
rapport à 2011 (70% à fin 2011). Néanmoins, à mesure que certains Programmes mis en œuvre 
dans des pays ne faisant plus partie des pays d’intervention de la Fondation (Burkina Faso, Malawi, 
Mali) vont s’achever, cette proportion va continuer à diminuer.
Ce rééquilibrage s’effectue en faveur de l’Asie (19% à fin 2011) et de l’Amérique Latine 
(11% à fin 2011), avec, en particulier, l’adjonction de l’Equateur comme pays d’intervention.
En 2012, le thème de l’appel à projets ne portait pas spécifiquement sur l’entrepreneuriat comme 
les deux années antérieures mais, malgré cela, sur les 7 projets retenus, 5 sont conçus dans cet es-
prit.
Au cours de l’année, des visites de suivi (en cours, ex-post) ont été réalisées dans 7 pays, 5 par 
des membres de l’équipe de la Fondation (Cambodge, Mozambique, Burkina Faso, Bénin, Laos), et 2 par des consultants bénévoles, 
membres de notre comité d’experts (Inde, Haïti).

Depuis plusieurs années, la Fondation communiquait sur ses interventions dans les domaines de l’Eau, l’Assainissement et du Dévelop-
pement Durable (qui regroupait plusieurs thématiques parmi lesquelles la sécurité alimentaire et les énergies renouvelables, entre au-
tres) ainsi que de la protection des espèces animales menacées (dans le cadre du Fonds microprogrammes uniquement).

En 2012, dans un souci de clarté et de meilleure cohérence, la Fondation a reprécisé ses secteurs d’intervention. Ils sont au nombre de 
six, tous placés sous le signe du Développement Durable!:

Eau    Agriculture Durable  Eco-habitat
Assainissement Energies Renouvelables Conservation de la Biodiversité

Les projets relevant de ces secteurs d’intervention peuvent être financés dans le cadre du Fonds Programmes comme du Fonds 
Microprogrammes. 
Les statistiques ainsi que les exemples de projets présentés dans ce rapport annuel suivent désormais cette logique de répartition sec-
torielle.
Certains projets, en particulier dans les domaines de l’Eau et de l’Assainissement, concernent plusieurs secteurs. En ce cas, c’est l’ob-
jectif ou l’activité principale qui détermine leur classification.
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Fonds Microprogrammes
3 000 à 30 000 ! - durée : 1 à 2 ans
Tous pays sauf ceux dont l’IDH est très élevé, pas de restriction pour la protection des espèces menacées.

12 microprogrammes ont aussi été sélectionnés cette année (10 en 2011) pour un engagement de 190 K! (229 K! en 
2011).
Le partenariat avec le CFSI dans le cadre de l’initiative de Promotion de l’Agriculture Familiale en Afrique de l’Ouest 
(PAFAO), soutenu par le CFSI, la Fondation de France, ainsi que d’autres Fondations s’est poursuivi avec un engage-
ment de 40 K! sur deux projets (cf. page 11). La sélection de ces projets porte à 24 le nombre de projets en cours, à 
fin 2012, soutenus par la Fondation dans le cadre Fonds Microprogrammes.

La répartition sectorielle de ces projets, en fonds engagés, est la suivante":

Dans ce fonds, les projets de Conservation de la Biodiversité cor-
respondent essentiellement aux projets de Protection des espèces 
animales menacées qui représentent 50% des engagements 
Microprogrammes.
Les projets d’Agriculture Durable  comportent à la fois ceux ap-
puyés dans le cadre de notre participation à la Promotion de l’Agricul-
ture Familiale en Afrique de l’Ouest (PAFAO) avec le CFSI et ceux 
sélectionnés par notre appel à projet. A partir de 2013, et tant que la 
Fondation appuiera le PAFAO, l’appel à projets exclura le secteur de 
l’Agriculture Durable. Il y aura donc un rééquilibrage de ce secteur 
vers les autres.

La répartition de ces projets par continent d’intervention, en fonds engagés, est la 
suivante":

Les projets en France concernent exclusivement les Microprogrammes de Protection des espè-
ces animales menacées, seul secteur sans restriction géographique. Pour les autres secteurs, les 
pays d’intervention dont l’IDH est considéré comme «très élevé» sont exclus.

Programmes sélectionnés en 2012 :

ONG Partenaire       Pays          Secteur d’intervention     Durée (mois)        Contribution Fondation % Budget
  
Voûte Nubienne    BF/Bénin         Eco-Habitat          48        150 000 "       7%
Fauna & Flora Int.    Cambodge         Conservation Biodiversité        36        125 000 "     34%
SNV      Cambodge         Energies Renouvelables        36        150 000 "     10%
AVSF      Laos          Eau                     36        175 000 "          42%
OXFAM     Equateur         Agriculture Durable                  36        150 000 "     30%
PROTOS     Equateur         Eau                    36        150 000 "     11%
Conservation Int.    Pérou         Conservation Biodiversité        36        125 000 "     37%

Microprogrammes sélectionnés en 2012 :

ONG Partenaire       Pays          Secteur d’intervention Durée (mois)         Contribution Fondation  % Budget 

Excellent Dvlpt.    Kenya         Eau           12         15 000 "         22%
SEM      Madagascar         Biodiversité (écosystèmes)        12           8 000 "           15%
ADF      Maroc          Assainissement (solide)        12         11 000 "           16%
GRDR (CFSI)     Mauritanie          Agriculture Durable         36         15 000 "           14%
Les Cultures     Niger         Eau           24         15 000 "           40%
MASNAT     Niger         Eau           16         12 000 "           27%
CENPAD     Nigeria         Biodiversité (animale)                 12         20 000 "           22%
Nurture Africa    Ouganda         Eco-habitat          20         10 000 "           35%
CRPL      RDC         Biodiversité (animale)                  12         21 000 "               10%
Ekolo ya Bonobo    RDC         Biodiversité (animale)                  18         27 000 "               10%
GRDR (CFSI)     Sénégal          Agriculture Durable         24         25 000 "               34%
Blue Energy     Nicaragua         Eau            6          11 000 "               21%



FONDS PROGRAMMES
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Objectif de ce programme : améliorer la santé et 
les revenus des foyers des communautés de Ka-
menyagwaza (accès à l’eau de boisson, à l’assainis-
sement, amélioration et diversification de la pro-
duction agricole).
39 782 personnes de 88 villages, notamment les femmes à hau-
teur de 60%, ont été activement impliquées dans les activités 
d’eau et d’assainissement (avec l’expérimentation réussie de latri-
nes «! sèches!»). La construction de 34 puits peu profonds et la 
réhabilitation de 22 forages ont permis à 9 750 personnes d’accé-
der à l’eau potable et l’installation de 4 855 plateformes d’assai-
nissement, à 24 490 personnes d’accèder à un assainissement 
amélioré. Au niveau agricole, 8 réseaux d’irrigation, représentant 
80 ha et fonctionnant avec des caisses de maintenance et des co-
mités ad hoc, ont permis à 536 personnes (348 femmes et 188 
hommes) d’obtenir des rendements de 2 500 kg/ha et de diversi-
fier leurs cultures (entre trois et cinq types de production).
Par ailleurs, 64 fonctionnaires locaux ont pu être formés pour 
faciliter et appuyer les initiatives de développement du projet. 
Enfin, les 88 communautés villageoises ont été sensibilisées, con-
naissent leurs droits et leurs devoirs et agissent en conséquence 
en ce qui concerne les thématiques du genre, du VIH/SIDA et de 
l’environnement.

Budget total : 655 350 ! 
Subvention Fondation Ensemble : 316 200 ! 
Bénéficiaires :  40 000 personnes
Durée : 3 ans (achevé)

Concern Universal
Malawi

Objectif de ce programme : améliorer durablement 
l’environnement sanitaire de 45 villages de la côte 
Est de Madagascar afin de faire progresser la santé 
et le bien-être de la population locale et de l’aider à 
lutter efficacement contre la pauvreté.
La salubrité du cadre de vie de la population a progressé grâce à 
de nouvelles infrastructures d’eau potable et d’assainissement : 46 
systèmes d’adduction d’eau potable et 30 latrines scolaires cons-
truits, 48 lavoirs publics et 452 dalles Sanplat vendues à bas prix 
dans la zone du projet - soit une moyenne de 9 dalles vendues par 
village alimenté. D’autre part, afin de provoquer des changements 
de comportements, 51 villages ont été sensibilisés à l’hygiène et à 
l’assainissement et formés à la protection des sources d’eau 
(triangle A, courbes de niveau, reboisement, lutte contre la culture 
sur brûlis etc.). 30 «écoles amies de Wash» ont aussi été créées et 
sensiblisées aux messages clés. Enfin, les capacités locales pour la 
gestion autonome des infrastructures et l’accompagnement des 
communautés vers l’assainissement de leur environnement ont 
été renforcées par la création et la formation de 46 comités d’eau 
et d’hygiène regroupant 700 personnes et le recours à des 
entreprises locales.

Budget total : 752 000 ! 
Subvention Fondation Ensemble : 131 000 ! 
Bénéficiaires : 54 000 personnes
Durée : 3 ans (achevé)

SEM
Madagascar

Eau / Assainissement
La Fondation soutient des initiatives d’accès à 
une eau de qualité et durable, à travers une 
gestion intégrée de la ressource.! Pour 
l'assainissement, elle privilégie la valorisation 
des résidus comme une véritable matière 
première, à récolter et à exploiter. 



Agriculture durable
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La Fondation encourage des initiatives qui 
améliorent la sécurité alimentaire, augmentent 
et diversifient les revenus des populations, 
avec des approches durables et favorables à 
l'environnement.

Objectifs de ce programme : promouvoir la diversi-
fication des filières agricoles durables auprès des 
femmes paysannes de la région de Kayes et amélio-
rer la qualité des produits transformés. 
Pour les atteindre, il est prévu de faire progresser la productivité 
du fonio, les pratiques agricoles biologiques respectueuses de 
l’environnement et de renforcer le cheptel avicole.
Par ailleurs, différents séchoirs familiaux réalisables par des me-
nuisiers locaux doivent être testés afin de développer un séchage 
de qualité (élimination des poussières et insectes) pour satisfaire 
les besoins familiaux et ceux de l’unité de transformation de la 
SARL locale, le Grenier du Paysan, partenaire d’AVSF. En effet, le 
séchage est souvent problématique en milieu villageois du fait de 
la pluviométrie irrégulière, la présence de poussières et de mou-
ches en fin de saison des pluies, la divagation des volailles. Cela 
occasionne des pertes et des pollutions des produits. Par ailleurs 
dans le cas de l’oseille de Guinée et du moringa, le séchage après 
récolte est obligatoire pour le stockage. Un séchoir par village 
sera conçu afin d’améliorer le stockage qui servira aussi pour le 
séchage des surplus de productions maraîchères.
Enfin, le projet doit permettre de mieux maîtriser la qualité des 
produits transformés, d’améliorer l’offre de produits céréaliers et 
de promouvoir les produits du Grenier du Paysan sur les marchés 
nationaux et à l’export.

Budget total : 330 000 !
Subvention Fondation Ensemble : 163 000 !
Beneficiaires :  400 femmes et 23 employés du Grenier du Paysan
Durée : 3 ans (en cours)

AVSF
Mali

Objectif de ce programme : assurer une meilleure 
sécurité alimentaire pour les populations vulnéra-
bles du cercle de Bandiagara. 
La sécurité alimentaire de 4 198 personnes de 8 communes a 
ainsi été renforcée de façon durable grâce à un appui au dévelop-
pement du maraîchage pour les femmes vulnérables, ainsi qu’à la 
mise en place et la formation de comités villageois et communaux 
de sécurité alimentaire et de nutrition. D’autre part, un système 
de surveillance préventive de la malnutrition a été créé. Il fonc-
tionne dans tous les villages et communes. 120 relais ont été sé-
lectionnés, formés et équipés. Ils sont axés sur le dépistage et la 
référence (52 906 enfants dépistés dont 2 740 malnutris référés, 8 
148 femmes enceintes et allaitantes dont 146 mal nourries réfé-
rées). Les pratiques des ménages en matière de nutrition, d’hy-
giène et d’assainissement ont aussi été améliorées, 22 recettes de 
cuisine locale testées et approuvées. 585 séances de démonstra-
tions culinaires ont été réalisées afin de les vulgariser. 880 séances 
d’Information Education Communication / Communiquer pour 
Changer les Comportements ont été réalisées par les animateurs 
et les relais. Enfin, les capacités institutionnelles en matière de 
prévention de la malnutrition, des structures communautaires et 
étatiques, des membres du RIN-CB (Réseau des intervenants en 
nutrition-Cercle de Bandiagara) et d’APH (Action de Promotion 
Humaine, ONG locale) ont été renforcées.

Budget total : 1 078 000 !
Subvention Fondation Ensemble : 131 000 !
Beneficiaires:  60 000 personnes
Durée : 3 ans et demi (achevé)

Christian Aid
Mali

FONDS PROGRAMMES



Energies Renouvelables
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Entrepreneurs du Monde
Burkina Faso

Objectif de ce programme : améliorer les condi-
tions de vie des populations et lutter contre la dé-
forestation, grâce à des produits d’épargne et de 
crédit adaptés pour la production et l’équipement 
en foyers améliorés et en foyers à gaz. 
Avant la mise en place du projet, les femmes utilisaient 
essentiellement des foyers traditionnels constitués de trois pier-
res disposées autour du feu pour soutenir la marmite. Cette 
technique a le double inconvénient de provoquer une surcon-
sommation de bois extrêmement coûteuse et destructrice, et 
d’émettre des fumées nocives à l’origine de troubles respiratoires 
sévères. Les foyers améliorés et foyers à gaz répondent donc à un 
vrai besoin des bénéficiaires et créent un réel engouement : éco-
nomie, gains de temps et santé préservée. Grâce aux réchauds 
acquis dans le cadre du projet, les familles réduisent leur em-
preinte sur la ressource ligneuse – les forêts – de 40 à 100% tout 
en allégeant leur budget et en préservant leur temps et leur san-
té. L’acquisition des réchauds par les bénéficiaires est facilitée par 
la mise en place de  produits d’épargne et de crédit dédiés. Ce 
sont au total 6334 familles et professionnelles qui ont été équi-
pées en foyers améliorés, 2 398 foyers à gaz et 3 829 foyers 
Roumdé et 107 foyers en banco.

Budget total :  380 000 ! 
Subvention Fondation Ensemble : 170 000 ! 
Bénéficiaires :  6 334 familles
Durée : 1 an et demi (achevé)

Eco-habitat

FONDS PROGRAMMES

Geres
Ladakh - Inde

Objectif de ce programme : améliorer les condi-
tions de vie hivernales des populations rurales des 
déserts froids de l’Ouest himalayen en diminuant la 
vulnérabilité énergétique des foyers, en soutenant le 
développement d’activités économiques dans l’ha-
bitat amélioré et en mettant en place un réseau du-
rable pour diffuser l’efficacité énergétique.  
842 maisons solaires passives et 23 centres communautaires ont 
été construits ou améliorés selon le procédé «Energy Efficiency». 
Le principe de ces constructions orientées au sud consiste à 
stocker la lumière solaire pendant le jour et à restituer la chaleur 
la nuit, afin que la température atteigne au moins +5° à l’intérieur, 
quand elle est de -20° à l’extérieur. Les maladies infantiles et ma-
ternelles liées au froid et à la fumée ont été divisées par trois, les 
familles ont diminué leur consommation de pétrole de 60% en 
hiver, et économisé 50 ! par an. D’autre part, 420 femmes de 34 
Self  Help Groups ont été formées aux techniques de transforma-
tion de la laine et la production artisanale, sous toutes ses for-
mes, a augmenté de 50%. Enfin, 4 réseaux durables ont été consti-
tués afin d’assurer la diffusion des activités : réseau de 5 ONG 
locales, partenaires du Geres ; réseau de 237 maçons et charpen-
tiers formés ; 16 «grassroots level networks» dans lesquelles 
prennent part la population ; réseau au niveau du district et de 
l’Etat (promotion des pratiques, allocations aux grassroots 
networks, aide aux plus pauvres).

Budget total :  1 965 000 ! 
Subvention Fondation Ensemble : 250 000 ! 
Bénéficiaires :  7 000 personnes
Durée : 3 ans et demi (achevé)



Conservation de la 
Biodiversité végétale
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La Fondation soutient les initiatives qui visent 
à protéger ou réhabiliter des écosystèmes 
particuliers, en raison de leur biodiversité 
animale et/ou végétale, ou de tout autre 
intérêt environnemental ou humain.

Conservation International
RDC

Objectif de ce programme : conserver la biodiversi-
té par l’utilisation de pratiques durables en foreste-
rie, agriculture et tourisme. 
En foresterie, le programme a fondé sa stratégie d’interven-
tion sur : le renforcement de la gestion entrepreneuriale et 
la formalisation des concessions d’exploitation forestière et 
de production de la noix du Brésil ; l’amélioration des pro-
cessus de transformation et d’augmentation de la producti-
vité ; la certification FSC avec 250 000 ha de forêt ainsi 
certifiés. Dautre part, le programme de tourisme durable a 
encouragé la conservation de l’environnement à travers la 
promotion et la mise en oeuvre de Best Management Prac-
tices (BMP) dans ce domaine. Au terme de leurs formations 
et d’un examen, les entreprises hôtelières respectant les 
critères et répondant aux 126 indicateurs prévus, ont reçu 
le label «!Rainforest Alliance verified», garantissant leur im-
plication environnementale et sociale, leur contribution à la 
conservation des cultures locales et de la nature qui leur 
permettent d’être plus compétitifs sur le marché touristi-
que. Enfin, le volet agriculture durable a permis d’améliorer 
la productivité du café et du cacao tout en conservant l’en-
vironnement et en permettant le développement humain. 

Budget total :  847 500 ! 
Subvention Fondation Ensemble : 200 000 ! 
Bénéficiaires :  10 000 personnes et 7 500 producteurs
Durée : 3 an (achevé)

Rainforest Alliance
Pérou

Objectif de ce programme : renforcer la protection 
légale et physique d’une zone forestière clé de 
RDC, abritant des gorilles de Grauer, des chimpan-
zés et d’autres espèces, également importante pour 
les services rendus par les écosystèmes dans le lieu 
de transition entre la forêt du Bassin du Congo et la 
région du rift Albertin.
Durant les 2 années du programme, les nouvelles réserves créees 
entre 2002 et 2008 ont été renforcées, et 1 339 000 ha supplé-
mentaires (composés de 6 réserves communautaires) ont pro-
gressé sur le chemin de l’officialisation selon la loi congolaise. 
Aujourd’hui 3 834 578 ha sont désormais protégés selon diffé-
rents régimes. Ce qui correspond à une augmentation de 130% 
par rapport à ce qui était protégé en 2002. D’autre part, les popu-
lations, les agents des réserves, les membres des associations qui 
gèrent les réserves ont été sensibilisés et formés.  La définition 
des limites des réserves, la surveillance (avec 350 gardes aujour-
d'hui), l'organisation institutionnelle au niveau de chacune des 
réserves et de l'association qui les rassemble (UGADEC) s’est 
mis en place progressivement. Concernant les activités sociales, 4 
dispensaires (8 000 personnes) et 8 systèmes d'alimentation en 
eau (4 000 personnes) ont été mis en place. Enfin, l'habituation 
d'un groupe de gorilles, en vue d'un futur tourisme de vision, a été 
initié et se poursuit. Il s'agit d'un projet de longue haleine, l'habi-
tuation pouvant prendre de 2 à 5 ans. 

Budget total :  1 107 000 ! 
Subvention Fondation Ensemble : 150 000 ! 
Bénéficiaires :  500 000 personnes
Durée : 2 ans (achevé)

FONDS PROGRAMMES
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Objectifs de ce microprogramme : améliorer l’état 
de santé des habitants de Na Ri, protéger et pré-
server leur environnement par la construction de 
52 puits et de 55 toilettes sèches privatifs. 
52 puits ont été construits dans 7 communes en respectant les 
critères de «creusement propre» edictés par le gouvernement 
vietnamien. Les ménages bénéficiaires ont désormais accès à une 
eau propre selon les standards nationaux et la distance à parcou-
rir pour aller chercher cette eau est réduite.
55 toilettes sèches privatives ont été construites dans 2 commu-
nes. Les foyers nouvellement équipés peuvent réutiliser les excré-
tats, une fois traités, pour enrichir la production agricole. Les pra-
tiques traditionnelles de défécation en plein air et de non traite-
ment des déchets organiques qui polluaient l’environnement et 
augmentaient les risques de maladies infectieuses (diarrhée, vers, 
typhoïde, hépatites) sont en train d’évoluer.
En parallèle, les 107 ménages bénéficiaires ainsi que 100 ensei-
gnants et 800 élèves ont été formés aux bonnes pratiques d’hy-
giène (eau, assainissement) et sensibilisés aux questions environ-
nementales, suivant la méthode PHAST. L’acquisition de connais-
sances et de nouvelles pratiques familiales se traduit par une amé-
lioration générale de l’état de santé des habitants des communes 
bénéficiaires.

Budget total :  17 000 ! 
Subvention Fondation Ensemble : 8 000 ! 
Bénéficiaires :  1 630 foyers
Durée : 15 mois (achevé)

Un enfant par la main
Vietnam

Objectif de ce microprogramme : améliorer l’accès 
à l’eau et à l’assainissement des habitants des 8 vil-
lages de la commune de Bosleav, en soutenant les 
entrepreneurs privés locaux et les autorités décen-
tralisées. 
La région de Kratie, dans laquelle se situe Bosleav, au nord de 
Phnom Pen, présente une densité de population ainsi qu’un accès 
à l’eau et à l’assainissement faibles. Les habitants de cette province 
dépendent des eaux de surface et de puits, asséchés durant la 
saison sèche et souvent contaminés à l’arsenic.
En partenariat avec la commune de Bosleav, 156 foyers et 3 écoles 
ont été dotés de systèmes de récolte d’eau de pluie par 2 
entrepreneurs locaux formés dans le cadre du projet. Les impor-
tantes inondations qui ont touché le Cambodge n’ont malheureu-
sement pas permis d’atteindre les 200 systèmes prévus. 
Par ailleurs, plus de 700 villageois ont participé à une campagne 
de promotion WASH et 127 bénéficiaires ont reçu une formation 
à la maintenance des systèmes.
RainWater Cambodia à l’intention de répliquer le projet dans 
d’autres zones du Cambodge où l’accès à une eau sans danger est 
limité.

Budget total : 59 000 ! 
Subvention Fondation Ensemble : 28 000 ! 
Bénéficiaires : 200 foyers, 2 entrepreneurs
Durée : 17 mois (achevé)

RainWater Cambodia
Cambodge

Eau / Assainissement

FONDS MICROPROGRAMMES
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Objectifs de ce microprogramme : valoriser à la fois 
l’usage de plantes médicinales dans la santé com-
munautaire et la production et commercialisation 
de ces plantes.
Jardins du Monde intervient depuis 2004 au Burkina Faso à la de-
mande d’associations locales et a tissé un réseau dynamique d’ac-
teurs locaux. 
Au terme du projet, malgré quelques difficultés, les objectifs fixés 
ont été atteints voire parfois dépassés.
L’utilisation, par les villageois des plantes médicinales, dont les 
propriétés thérapeutiques sont mal connues ou se perdent, est 
aujourd’hui améliorée grâce à l’installation de jardins pédagogi-
ques et au programme de formations santé (57) dispensé dans les 
villages partenaires. Un manuel de santé a également été édité à 
destination de l’ensemble de la population nationale : « Plantes 
médicinales pour le soin de la famille au Burkina Faso ». Le centre 
de santé de Mogueya a reçu par ailleurs une aide matérielle sous 
forme de table d’accouchement, de matelas d’hospitalisation et de 
petits matériels.
Enfin, une production en pépinière a permis la mise en pot de 
13000 arbres d’espèces locales à destination de 5 villages parte-
naires. Des formations ont également été données en technique 
de production, de récolte, de séchage et de conditionnement de 
plantes destinées à la vente locale (une centaine en tout).
 
Budget total :  75 000 ! 
Subvention Fondation Ensemble : 30 000 ! 
Bénéficiaires :  6 associations de 150 membres
Durée : 2 ans (achevé)

Jardins du Monde
Burkina Faso

Avec près d’un milliard de personnes sous-alimentées en 
2010, la faim a atteint un niveau record. L’Afrique subsa-
harienne, où une personne sur trois souffre de la faim, est 
la partie du monde la plus touchée. Les agriculteurs 
ouest-africains et leurs organisations doivent relever un 
triple défi avec leurs partenaires de coopération : réduire 
la sous-alimentation, assurer aux paysans un revenu digne, 
et répondre aux exigences de gestion durable des res-
sources naturelles. 
C’est dans ce contexte que le Comité Français pour la 
Solidarité Internationale (CFSI) et la Fondation de France 
se sont associés pour lancer, en 2009, un programme de 
renforcement de l’agriculture familiale en Afrique subsa-
harienne, recentré en 2010 sur l’Afrique de l’Ouest. Son 
objectif général est de promouvoir des initiatives locales 
de renforcement de l’accès à l’alimentation par une agri-
culture familiale africaine viable et durable, et en partager 
les acquis à des échelles plus vastes. 
En 2011, la Fondation Ensemble s’est associée à ce pro-
gramme par!un apport de 50!000 " ciblés sur un projet 
agroécologique «Appui au développement de chaînes de 
production agroécologiques selon les principes de l’éco-
nomie sociale et solidaire», mis en oeuvre au Burkina 
Faso par l’ONG belge «Autre Terre». Par cet apport, la 
Fondation intégre un programme plus large et s’y impli-
que activement!: participation au comité de sélection des 
projets, au comité d’orientation et de suivi du pro-
gramme, au processus de capitalisation.
En 2012, la Fondation a renouvelé son soutien au PAFAO 
par une contribution de 40 000 " répartis sur deux pro-
jets portés par le GRDR, l’un au Sénégal et l’autre en 
Mauritanie.

Promotion de l’Agriculture Familiale 
en Afrique de l’Ouest (PAFAO) 

FONDS MICROPROGRAMMES
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Objectif de ce microprogramme : promouvoir 
l’usage de briques autobloquantes écologiques dans 
la construction, permettant ainsi à 50 jeunes sans 
emploi de Nansana de se former à leur fabrication 
et de développer leur propre micro-entreprise.
Les 2 000 membres de la communauté locale sont ainsi sensibili-
sés aux avantages d’utiliser des briques autobloquantes : coût des 
constructions moins élevé qu’en employant les briques classiques, 
pas de bois utilisé pour cuire les briques, moins de ciment néces-
saire. 50 jeunes sans emploi reçoivent par ailleurs une formation à 
l’utilisation des machines fabriquant les briques ainsi qu’une aide 
au démarrage à la gestion d’une micro-entreprise. Les jeunes tra-
vaillent d’abord ensemble en coopérative jusqu’à ce que chaque 
membre puisse acquérir sa propre machine de fabrication. A cette 
fin, Nurture Africa accorde un premier prêt à 5 d’entre eux et 
une fois les prêts remboursés, fait de même avec les 5 suivants 
etc. Les premières briques fabriquées sont utilisées par l’ONG 
dans l’édification d’une palissade entourant un centre de santé 
pédiatrique et dans d’autre projets de construction afin d’en 
prouver l’efficacité et les avantages aux membres de la commu-
nauté locale. 

Budget total :  28 000 ! 
Subvention Fondation Ensemble : 10 000 ! 
Bénéficiaires :  50 jeunes sans emploi, 2 000 personnes
Durée : 10 mois (en cours)

Nurture Africa
Ouganda

Energies Renouvelables

FONDS MICROPROGRAMMES

Light Up The World
Pérou

Objectif de ce microprogramme : installer 30 sys-
tèmes photovoltaïques à usage domestique dans 
l'Altiplano, auprès des communautés isolées de 
Santiago Belen Anta et Ccenta, tout en développant 
les capacités locales pour assurer la maintenance 
des systèmes.
Amélioration des conditions de vie, réduction de la dépendance à 
des sources d'énergie nuisibles à l’environnement et coûteuses, 
renforcement des capacités des techniciens locaux, étaient autant 
de résultats attendus.
En dépit de retards et de quelques problèmes rencontrés dans la 
mise en oeuvre, les résultats ont été atteints à 100%. 30 familles 
possèdent désormais un système photovoltaïque. L’utilisation de 
pétrole, de piles ou de bougies a été quasi éliminée des foyers. La 
qualité de la lumière pour l’éducation, les activités génératrices de 
revenus et les réunions communautaires s’est considérablement 
améliorée. D’autre part, cinq habitants des deux villages ont été 
formés à la maintenance des systèmes.
A l’avenir, LUTW prévoit la mise en oeuvre de nouveaux projets 
dans la région, toujours en partenariat avec Kuyacc Ayni qui de-
vient progressivement le spécialiste régional de la technologie 
photovoltaïque. 

Budget total :  29 000 ! 
Subvention Fondation Ensemble : 15 500 ! 
Bénéficiaires :  30 foyers
Durée : 4 mois (achevé)
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Objectif : protéger les raies man-
tas et les requins-baleines dans la 
province d’Imhambane à travers, 
notamment, l ’établissement 
d’une loi. 
Les objectifs visés ont été atteints. Des 
études scientifiques ont été réalisées dans 

le but de justifier une loi nationale pour la 
protection des requins-baleines et des 
raies manta. Cette loi est en préparation. 
Des progrès sont aussi en cours pour ob-
tenir la protection de ces espèces au ni-
veau international (classement CITES en 
mars 2013 pour les raies mantas). Des 
opérations de sensibilisation ont par 
ailleurs été menées : «Village talks» auprès 
de 2 500 villageois, ateliers de 2 à 4 jours 
pour 120 pêcheurs, 78 «tourist talks» au-
près de clients et propriétaires de lodges, 
festival pour un public de 1 200 person-
nes. Enfin, 22 jeunes mozambicains ont été 
accompagnés par l’association Bitonga 
Divers, pour devenir instructeurs de plon-
gée et 21 d’entre eux ont trouvé un em-
ploi.
Budget total :  60 000 ! 
Subvention Fondation Ensemble : 30 000 ! 
Bénéficiaires :  Raies mantas, requins-baleine, popu-

Ocean Revolution
Mozambique

Objectif : maintien du seul Cen-
tre de Sauvegarde de la Faune 
Sauvage de Basse Normandie, 
géré par l’association de la Dame 
Blanche.
Véritable S.P.A de la faune sauvage, La 
Dame Blanche a été créée en 1986. Elle 
assure la gestion d’un centre de sauve-
garde accueillant les animaux sauvages 
blessés, les soignant et les rééduquant 
avant de les réintégrer en milieu naturel 
dans les meilleures conditions. Chaque 
année entre 600 et 800 animaux sont re-
cueillis en Normandie et près de la moitié 
sont remis en liberté. Depuis sa création, 
le centre de soin a remis en liberté plus de 
4 000 animaux sauvages, toutes espèces, 
dont certaines menacées, confondues. 
L’aide apportée par la Fondation a permis 
le maintien du salaire du responsable quali-

fié du centre pour environ 6 mois. Ce sala-
rié gère le centre de soins, recueille et 
soigne les animaux sauvages blessés et les 
entretient jusqu’à leur remise en liberté.

Budget total :  61 584 ! 
Subvention Fondation Ensemble : 18 000 ! 
Bénéficiaires :  Faune sauvage de Basse Normandie 
Durée : 9 mois (achevé)

La Dame Blanche
France

Objectif : apporter un soutien aux 
populations locales du Mont Ke-
nya dans la réhabilitation de 30 ha 
de forêt reconnue officiellement 
comme dégradée et de 20 ha 
supplémentaires en zones publi-
ques et privées.
De nombreuses activités étaient prévues, 
outre la plantation d’arbres :  formations 
techniques à la foresterie ; ateliers «Com-
munity Empowerment and Education» ; 
sensibilisation à l’environnement et sécuri-
té alimentaire ; ateliers «adaptation au 
changement climatique» ; constitution 
d’une Community Forest Association.  
Le décès en septembre 2011 de Wangari 
Maathai, fondatrice du Green Belt Move-
ment, a perturbé le bon déroulement du 
projet. Les résultats obtenus sont néan-
moins très satisfaisants, les objectifs ayant 
été atteints, voire dépassés dans certains 
cas. Ce sont au total 1 500 membres de 5 
communautés qui ont bénéficié du pro-
gramme (sur 1 200 prévus) et près de 80 
000 arbres qui ont été plantés (sur 50 000 
prévus).
Les formations et ateliers se sont déroulés 
comme prévu et une Community Forest 
Association de 600 membres a été créée.  
Cette association donne désormais aux 
communautés un rôle plus important dans 
la sécurisation des nouvelles plantations et 
leur assure un meilleur accès à des zones 
sur lesquelles elles peuvent développer des 
activités de reforestation.

Budget total :  74 000 ! 
Subvention Fondation Ensemble : 10 000 ! 
Bénéficiaires :  1 500 personnes
Durée : 1 an (achevé)

The Green Belt Movement
Kenya

Conservation de la Biodiversité
végétale         animale 

FONDS MICROPROGRAMMES
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